
INVENTAIRE ECODIAG DE HAIES SUR LA COMMUNE DE NAVARRENX : 

Mars et Avril 2026, lycée Errecart 

 

Dans le cadre des cours de spécialité aménagement, les élèves de 1ère et terminale STAV ont réalisé 

un inventaire de 3 sites occupés par des haies d’intérêt, relevées par le CEN Nouvelle Aquitaine. 

Pour la réalisation de l’inventaire, le protocole ECODIAG a été utilisé (Annexe 1) 

Pour la typologie des haies, la typologie nationale des haies a été utilisée (Annexe 2). 

 

Les résultats des inventaires sont compilés dans un document Excel transmis à la commune. Sur 

cette base, plusieurs cartographies et graphiques ont été réalisés. Leur analyse succincte est réalisé 

ci-dessous 

Objectif du diagnostic : Evaluer le potentiel d’accueil des haies vis-à-vis de la biodiversité  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Entre mars et juillet, protégeons nos haies ! - Bretagne Vivante 

https://www.bretagne-vivante.org/2023/03/entre-mars-et-juillet-protegeons-nos-haies/


1. Localisation des haies inventoriées 

 

Au total ce sont 22 haies qui ont été inventoriées. 

Sur chaque linéaire de haie étudié, lorsque la haie ne semblait pas homogène, elle a été subdivisée 

en plusieurs haies distinctes, chacune ayant une notation individuelle. 

Le fichier .kml reprenant les points GPS des haies est fourni à la commune. 
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2. Graphique d’analyse des résultats des inventaires 

1.1 La typologie des haies inventoriées 

 

7 types de haies ont été diagnostiquées sur les 

22 haies inventoriées. 

19 haies sur les 22 sont représentées par des 

futaie ou taillis sous futaie. Il s’agit de haies 

matures avec plusieurs strates, très propices à un 

bon accueil de la biodiversité. Leur potentiel sera 

parfois limité par les techniques d’entretien 

(épareuse, accès du bétail…), les espèces 

exotiques envahissantes (bambous, palmiers, 

laurier palme), les pratiques sur les parcelles 

adjacentes) 

 

On peut donc souligner que les haies 

inventoriées sont des haies anciennes à forte 

valeur patrimoniale potentielle. 

 

 

 



1.2 Le potentiel d’accueil des haies inventoriées 

 

Méthode de notation : 

Pour noter les haies, pour chacun des 12 critères du 

protocole ECODIAG, il a été décidé d’appliquer la note de 2 si 

le critère est bon, 1 s’il est moyen et 0 s’il est défavorable 

(seul le critère étagement a été noté 2 s’il y a présence 

d’étagement et 0 s’il n’y en a pas). Pour le critère  

 

Analyse :  

La moyenne étant à 12/24 

On peut noter qu’une seule haie a moins que la moyenne 

Si on considère que les haies de qualité dégradée ont moins 

de 8/24, celles de qualité convenable ont entre 8 et 16/24, 

celles de bonne qualité ont plus de 16/24, alors 

- Aucune des haies inventoriées n’a un état dégradé 

- 41,5 % a un état convenable 

- 58,5 % a un bon état 

 

 



1.3 Les critères dégradant la notation des haies 

Afin de proposer des techniques d’amélioration de la qualité des haies, il est important d’identifier quels sont les critères qui dégradent le plus 

les notes du potentiel d’accueil des haies 

 

 

 



Les principaux critères dégradant les notes des haies sont pour 

- 67 % des haies : le nombre d’arbres et arbustes épineux <2. Ce critère est particulièrement important pour des espèces utilisant les 

épines comme « garde-manger » :  

o Oiseaux : pie grièche écorcheur qui empale ses proies sur 

les épines, les fauvettes grisette qui affectionnent les 

épineux pour y nicher, la linotte mélodieuse qui niche 

préférentiellement dans les aubépines et les prunelliers. 

De nombreux oiseaux utilisent les haies d’épineux pour se 

protéger des prédateurs : mésanges en hiver, caille des 

blés…  

o Insectes : abeilles sauvages et bourdons (plusieurs osmies 

butinent préférentiellement les ronces, les églantiers, des 

bourdons sont très lié à la consommation de nectars issus 

ronces et d’aubépines), les papillons dont plusieurs 

espèces ont pour plante hôte des espèces épineuses (le 

gazé dépend des aubépines et pruneliers, le tircis et le 

vulcain dépendent des ronces pour leur nectar)                      Photos. La pie-grièche écorcheur en chasse dans le pays de Montbéliard 

o Les reptiles : certains s’y protègent (lézard vert, lézard des murailles) alors que d’autres y prédatent activement (couleuvre verte 

et jaune notamment) 

 

PROPOSITION : regarnir les haies avec des épineux (transplantation) : plutôt que la ronce, très envahissante, préférer : les 

aubépines monogyne ou à deux styles, églantiers (rosa canina ou rosa villosa), pruneliers (prunus spinosa) 

Méthode : lors de chantiers participatif, après accord avec le propriétaire 

Densité 1 arbre ou arbuste tous les 10 m environ 

 

https://www.estrepublicain.fr/environnement/2023/07/19/la-pie-grieche-ecorcheur-en-chasse-dans-le-pays-de-montbeliard


 

 



Les pieds des haies : des refuges de biodiversité - Zoom Nature 

 

- 67 % des haies : il n’y a pas d’étagement. Ce critère est intéressant pour l’accueil de la biodiversité car les étagements sont des milieux 

de transition entre la haie et l’occupation du sol de la parcelle voisine (prairie, culture…). Hors la biodiversité des zones de transition est 

bien plus importante que celle des habitats qu’elle avoisine. En effet, ces zones de transitions sont un accueil et un refuge pour les 

espèces perturbées des milieux (haie, prairie, culture). L’absence d’étagement est essentiellement liée aux activités pratiquées sur les 

parcelles adjacentes aux haies. Ce critère est compliqué à améliorer car augmenter la zone d’étagement équivaut à diminuer la surface 

utilisée pour l’activité agricole 

 

PROPOSITION : amélioration difficile à mettre en place. 

Méthode, il pourrait être proposé sur les prairies pâturées, de décaler le fil de clôture à 2 m du pied de la haie et de n’entretenir 

que tous les 2 à 3 ans le pied de haie 

 

https://www.zoom-nature.fr/les-pieds-des-haies-des-refuges-de-biodiversite/


- 41,5% lié la faible présence de moins de 2 petites structures 

associées à la haie. Ces petites structures peuvent être : des tas de 

bois mort, des arbres morts sur pied, des caches dans des lianes 

(lierre, chèvrefeuille…), des cavités dans les arbres, tas de pierres, les 

points d’eau… Ces structures associées sont très importantes pour 

l’accueil d’espèces comme par exemple : le hérisson, l’orvet, la 

couleuvre à collier qui nichent spécifiquement dans des tas de 

branches ou de feuilles, certaines espèces de chauves-souris 

(pipistrelle commune, noctule commune, grand murin), des pics 

(épeiche, vert, épeichette…) ou de rapaces nocturnes nichent dans 

les cavités des arbres, certains coléoptères comme le lucane cerf-

volant, le pique prune ou le grand capricorne réalisent leur stade 

larvaire dans les souches et racines de bois mort 

 

 

 

 

 

 

PROPOSITION : ces critères sont assez simples à améliorer et sans impact directs sur les activités agricoles des parcelles 

adjacentes.  

Méthode : lors de chantiers participatifs des petites structures pourraient être installées dans les haies existantes (tas de 

branches, pierriers), la libre évolution des arbres adultes pourrait amener à la création de cavités. Sinon, des nichoirs pourraient 

être installés 



 

- 45,8 % des haies présentent un nombre d’espèces ligneuses <6, plus la richesse en espèces ligneuses et arbustives est importante, plus 

la haie pourra accueillir d’espèces différentes. 

- PROPOSITION : regarnir les haies avec des espèces variées (transplantation) : en plus des arbustes épineux cités plus haut, on pourrait 

ajouter des arbres fruitiers sauvages, pommiers, merisiers, néflier, poiriers, mais aussi des fruits à coque châtaigniers, chênes… 

- Méthode : lors de chantiers participatif, après accord avec le propriétaire 



Autres critères à prendre en compte même si peu de haies sont concernées 

Si ce critère ne dégrade que peu de haies, il est très problématique à terme pour l’environnement, il s’agit du développement d’espèces 

Exotiques Envahissantes. Ces espèces se propagent rapidement et peuvent impacter rapidement les écosystèmes présents. Les principales 

espèces identifiées sont : le laurier palme, le bambou mais aussi différents palmiers, tous échappés de jardins. Les haies concernées sont 

HAIEPT4N1 / HAIEPT4N3 / HAIEPT5N3 

PROPOSITION : 

Une sensibilisation auprès du grand public sur les EEE serait une action intéressante à mener, accompagnée de chantiers participatifs. Une aide 

financière (ou des achats groupés) à l’acquisition d’espèces labellisées végétal local pourrait être proposée. 

 

Enfin une parcelle présente une pollution du fossé le long de la haie, il s’agit de la haie HAIEPT4N11.  

 

Quelques haies subissent des entretiens dommageables à l’épareuse (HAIEPT4N11 à N14).  

PROPOSITION : 

Il serait intéressant de sensibiliser les agriculteurs aux techniques et périodes adéquates de gestion des haies en proposant si possible un 

accompagnement technique, voir financier ou en travaillant à l’acquisition localement de matériel de type lamier. Enfin, certains dommages 

comme l’utilisation d’intrants à proximité des haies ou l’absence d’étagement semblent plus compliqué à faire évoluer. 

 

Il est à noter que sur une parcelle (HAIEPT4N2), le troupeau a directement accès au cours d’eau, 

PROPOSITION : 

Cette pratique pourrait être améliorée par l’installation d’un aménagement spécifique (réalisable en chantier école ou finançable). 



EN CONCLUSION 

Seul un petit nombre de haies a pu être inventorié, toutefois ce diagnostic permet d’identifier la présence de haies avec un bon potentiel 

d’accueil pour la faune, qu’il est important de maintenir, voire d’améliorer avec des propositions relativement simples : installation de 

structures associées, enrichissement en espèces épineuses et à fruits. 

 

Certaines haies remarquables ont été identifiées : 

HAIEPT3N1 / HAIEPT4N1 : qui est structurée par plusieurs arbres de gros diamètre qui devrait être préservée et suivie dans le temps (au pied 
de cette haie un entretien par débroussaillage a été réalisé et quelques déchets de chantiers (dalles, tuiles…) y ont été entreposés. Cette haie 
en bord de chemin communal est entourée de prairies pâturées par des équins. Ces arbres matures au sein d’une mosaïque de prairies 
peuvent devenir le support d’une biodiversité intéressante (chiroptères, rapaces, insectes xylophages….) 

-  
  

FT_Abreuvement_cle84b62a.pdf 

https://bassin-elorn.fr/wp-content/uploads/2017/05/FT_Abreuvement_cle84b62a.pdf


ANNEXE 1 : Tableau HAIE, protocole ECODIAG 

 



ANNEXE2 : Typologie des haies en France, Référentiel national sur la typologie des haies 

 


